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La figure de saint Étienne, patron de notre diocèse, a été 
au cœur de notre démarche jubilaire, et nous en dé-
couvrons chaque jour davantage la richesse. Ordonné 

diacre pour gérer des problèmes internes à la communauté, 
l’Esprit-Saint l’a conduit beaucoup plus loin, dans le service 
de ses frères et l’annonce de l’Évangile, jusqu’à l’offrande 
de sa vie. Le récit de son martyre nous le montre contem-
plant le Christ ; cet échange de regards est au cœur de notre 
foi. Étienne est aussi celui qui pardonne, qui aime envers et 
contre tout. C’est un grand frère qui nous accompagne sur le 
chemin de l’Évangile.

En cette fête de Pentecôte où nous avons célébré le jubilé des 
50 ans de notre diocèse, chaque paroisse a reçu une icône de 
saint Étienne pour qu’elle puisse circuler au sein des frater-
nités, des familles, des équipes de mouvements, des aumô-
neries, des groupes de prière, des maisons de retraite, des 
écoles... Rassemblons-nous, retrouvons-nous, laissons-nous 
guider par saint Étienne dans notre contemplation du Christ. 
Demandons avec lui cette disponibilité à l’Esprit Saint qui fit 
de ce jeune chrétien l’humble serviteur des hommes et le fi-
dèle témoin du Christ.

Ce pèlerinage d’Étienne sur les routes de notre diocèse se 
vivra jusqu’au 26 décembre 2021, fête de la saint Étienne et 
clôture de notre temps de jubilé. Ce livret veut nous aider 
à redécouvrir notre saint patron et à prier avec lui, à l’aube 
d’une nouvelle étape pour notre Église diocésaine. Il permet-
tra à chaque groupe de trouver sa façon de participer et de 
s’unir à ce mouvement de disponibilité à l’Esprit Saint.

À la suite de saint Étienne, contemplons le Christ et servons 
nos frères, selon les inspirations de l’Esprit de Pentecôte qui 
nous conduit sur des chemins toujours nouveaux.

En la fête de Pentecôte, le 23 mai 2021

+ Sylvain Bataille
Évêque de Saint-Étienne
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PÈlerinage mode d’emploi
Quelques idées pèlerines :
• La transmission de l’icône peut devenir l’occasion d’une visita-

tion, par exemple un groupe caté va la remettre à une maison 
de retraite...

• Le dimanche en paroisse l’icône peut être remise à une autre 
équipe…

• Chacun groupe qui reçoit l’icône pourra s’il le souhaite invi-
ter d’autres personnes à se joindre à lui. Une belle manière 
de rendre ce pèlerinage encore plus missionnaire à l’exemple 
d’Étienne.    

• Pourquoi ne pas recueillir les fioretti du pèlerinage de saint 
Étienne sur la paroisse pour pouvoir les partager…

• Concours photo du plus beau coin prière !

• Et toutes les bonnes idées qui vous seront inspirées.
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Méditation sur  l’icône
Étienne Témoin de la Gloire
Le visage, le vêtement

Alors que les Actes des Apôtres nous 
rapportent qu’Étienne a été martyrisé 
et enseveli sous les pierres, sur l’icône 
nous voyons un homme debout avec les 
pierres à ses pieds. Lapider quelqu’un, 
c’est le faire disparaître dans une condamnation unanime à l’ou-
bli pour toujours. Étienne n’est pas enfoui sous terre, il est debout 
dans la résurrection, dans l’Être de Dieu, le visage jeune, lumi-
neux (Ac 6, 15  : « Et ils virent que son visage était comme celui d’un 
ange »). Étienne est représenté vivant, en habits glorieux, vêtu de 
la dalmatique du serviteur, rouge du sang du martyre, à l’image 
du sang du Christ versé pour nous. La position de l’étole sous son 
bras droit libère celui-ci pour le service. « Cherchez plutôt, frères, 
sept d’entre vous, des hommes qui soient estimés de tous, remplis 
d’Esprit-Saint et de sagesse et nous les établirons pour cette charge » 
(Ac 6,2-3). Étienne, serviteur, parmi les sept premiers diacres de 
l’Église, témoin actif de l’Amour.

Le regard tourné vers le ciel

Étienne « rempli d’Esprit-Saint et de sagesse », s’écrie : « Voici que 
je contemple les cieux ouverts et le Fils de l’homme debout à la droite 
de Dieu » (Ac 6,3). Cette scène évoque le songe de Jacob : « voici 
qu’une échelle était dressée sur la terre, son sommet touchait le ciel et 
des anges de Dieu montaient et descendaient » (Gn 28,12). Étienne 
contemple le Christ, la véritable « échelle », pont entre le ciel et 
la terre : « Amen, amen, je vous le dis, vous verrez le ciel ouvert, et les 
anges de Dieu monter et descendre au dessus du Fils de l’homme  » 
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(Jn 1,51). Sur l’icône, Jésus de sa main gauche s’apprête à saisir 
Étienne, comme pour le sortir du tombeau, tandis que sa main 
droite indique le chemin vers le Père encore invisible à nos yeux.

Jérusalem, ville au cœur du monde

L’icône représente symboliquement Jérusalem, telle que nous 
la voyons depuis le sommet du mont des Oliviers : citadelle des 
hommes dans leurs diversités, avec la synagogue, les églises 
catholique, protestante et orthodoxe, la mosquée... Lieu des 
conflits, entouré de murailles ; lieu de l’attente, symbolisée par la 
porte dorée par laquelle le Messie doit entrer dans la ville. 

Soeur Marie-Paul, qui a écrit cette icône, nous dit : « Jérusalem 
symbole du monde, ce monde entier que nous portons dans notre 
cœur en regardant Jérusalem ». Jésus lui-même à regardé cette 
cité avec amour, voyant la ville, il pleura sur elle, en disant : « Ah, 
si tu avais reconnu “ce jour” qui donne la paix ! » (Lc 19,42). C’est 
là, en ce lieu, en « ce jour », que Jésus s’est révélé, s’est offert... 
Sur l’icône, au milieu de cette ville, nous reconnaissons le Saint  
Sépulcre, lieu de la mort et de la résurrection de Jésus, espérance 
du salut pour notre humanité.

Au pied du mur des lamentations

Sur la gauche de la ville, se dresse le Mur occidental, mur des la-
mentations, où les Juifs viennent prier en mémoire du Temple 
détruit par les Romains... Nous reviennent alors ces paroles de 
Jésus : « ce que vous contemplez, des jours viendront où il ne reste-
ra pas pierre sur pierre : tout sera détruit ». (Lc 21,6). Prophétie sur 
ce monde si souvent tourmenté, violent, destructeur... Étienne 
se trouve près du mur des lamentations. « Pierre sur pierre », 
pourtant les fondations du Temple demeurent... Il est ainsi tou-
jours temps d’espérer, de prier, d’intercéder pour la ville, pour ce 
monde en conflit « Étienne, disciple du Christ, pendant qu’on le la-
pidait, priait ainsi : Seigneur Jésus reçoit mon esprit. Puis se mettant 
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à genoux, il s’écria d’une voix forte : Seigneur, ne leur compte pas ce 
péché. Et après cette parole, il s’endormit dans la mort » (Ac 7, 59-60). 
Étienne se dresse entre ciel et terre, parallèlement au mur, pour 
présenter, par le Christ, le monde au Père.

Dressées aux pieds d’Étienne, les pierres assemblées évoquent 
l’autel, lieu du sacrifice et de l’offrande. Ainsi, Étienne nous invite 
à entrer dans son mouvement d’intercession pour le monde.

Les pieds sur la terre ferme

Étienne a les pieds sur la terre ferme. La couleur verte du sol sym-
bolise le monde végétal, le renouveau spirituel. Étienne témoigne 
au cœur de Jérusalem de Celui qu’il a rencontré et contemplé. 
Rempli de la grâce et de la puissance de Dieu, « il accomplissait 
parmi le peuple des prodiges et des signes éclatants » (Ac 6,8). Le té-
moignage d’Étienne va jusqu’au martyre et sa vie ainsi donnée 
portera du fruit : la conversion de Saul, persécuteur de l’Église 
naissante, devenu saint Paul, l’évangélisateur des Nations.
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De Soeur Marie-Paul, l’iconographe 
Du Caire à Jérusalem : un appel à tout donner

Sœur Marie-Paul née Marie-Thérèse Farran, est issue d’une fa-
mille nombreuse dont les racines sont italiennes. Son père est 
né à Jérusalem. Elle a vu le jour en Égypte le 10 novembre 1930 
dans la ville du Caire. Jeune adulte, elle bénéficie de belles grâces 
d’intimité avec le Seigneur qui marquèrent son âme d’une joie 
intérieure profonde. En découvrant le monastère des Bénédic-
tines du Mont des Oliviers lors d’un pèlerinage en Terre Sainte,  
Marie-Thérèse y entend l’appel de la consécration. Son désir d’of-
frir sa vie au Christ pour le salut du monde va pouvoir trouver 
forme dans une vie de prière et de silence. Elle rejoint donc les 
sœurs en 1955 et fait profession en la fête de l’Assomption, le 15 
Août 1957.

Découverte d’une mission surnaturelle : combat et fécondité

« L’aventure des Icônes » comme elle aimait le dire, commença en 
1960 lorsque Henry Corta, petit frère de Jésus et iconographe, 
vient séjourner plusieurs mois au monastère. En guise de remer-
ciement il propose d’initier les sœurs à l’iconographie. Contre 
toute attente sœur Marie-Paul, qui n’avait jamais peint, fait par-
tie des sœurs pressenties par la mère abbesse pour suivre ses 
cours. Frère Henry tout en leur transmettant les bases tech-
niques indispensables, initie surtout ses élèves au sens spirituel 
de l’icône en leur révélant que chaque étape de son élaboration 
est intimement liée aux Écritures : voilà pourquoi on ne peint 
pas une icône mais on l’écrit ! Sœur Marie-Paul excella très vite 
dans cet art. Néanmoins, cette vocation quelque peu forcée par 
la providence, plongea au départ l’âme de sœur Marie-Paul dans 

BIOGRAPHIE

1930-2019
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de grands tourments car elle ne correspondait pas à son idéal de 
vie contemplative. Rapidement la grâce eût raison de ses résis-
tances et elle comprit intérieurement que l’iconographie était 
propice au silence et à une contemplation profonde : « Écrire une 
icône me met en Dieu ; lorsque j’écris une Icône, j’écris Dieu, je suis en 
Dieu au-delà de tout concept humain. J’ai enfin trouvé le silence en 
Dieu  ». Elle accepta que l’iconographie soit la mission de toute sa 
vie. L’atelier du Mont des Oliviers connut très vite une renommée 
internationale car les icônes qui y sont produites sous la direc-
tion de sœur Marie-Paul touchent les cœurs. Les commandes af-
fluent de toute part ainsi que les témoignages. Sœur Marie-Paul 
très attachée à l’Unité, se 
réjouissait d’écrire des 
icônes aussi bien pour 
des orthodoxes, que 
des catholiques et des 
protestants. Soulignons 
que la situation géogra-
phique du monastère, 
permettait à Sœur Ma-
rie-Paul de contempler 
quotidiennement tous 
les édifices religieux de 
la vieille ville de Jérusalem favorisant ainsi sa prière pour l’unité 
des chrétiens et le dialogue interreligieux. Comme l’Apôtre des 
nations dont elle porte le nom, par son travail sœur Marie-Paul 
fut à sa façon une grande évangéliste : plus de trois mille icônes 
dispersées dans le monde entier seront produites par les béné-
dictines dont sept cent créations originales, la plus célèbre étant 
celle de la Sainte Famille. 

Sœur Marie-Paul après de grandes épreuves de santé a rejoint le 
8 mai 2019 le Bien-Aimé qu’elle n’a eu de cesse de rendre présent 
par la lumière de ses icônes. Ses derniers jours furent un grand 
témoignage de tendresse et de sainteté : « Comment pourrais-je 
me plaindre, j’ai tellement été comblée, je suis dans la joie » disait-elle 
sur son lit d’hôpital quelques jours avant son passage. 
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Aujourd’hui sœur Marie-Bénédicte disciple de sœur Marie-Paul 
a repris la direction de l’atelier.

Un beau cadeau pour notre diocèse : l’icône de « saint Étienne 
témoin de la gloire »

L’été 2015, des fidèles du diocèse de Saint-Étienne en pèlerinage 
à Jérusalem ont eu la joie de rencontrer sœur Marie-Paul. Inter-
pellés par la profondeur de son travail, ils lui demandèrent s’il 
lui était possible d’écrire pour leur diocèse une icône d’Étienne 
en martyre et témoin de la gloire. Malgré la dégradation de son 
état de santé et après avoir beaucoup prié pour être inspirée, 
sœur Marie-Paul acheva ce modèle original en novembre 2016. 
L’icône d’Étienne fut providentiellement remise à des pèlerins 
ligériens de passage à Jérusalem le 26 décembre 2016 jour de 
la fête de saint Étienne. Aujourd’hui la présence de cette belle 
icône dans la chapelle « Saint Étienne » de notre Maison diocé-
saine, nous rappelle la vocation de notre diocèse et de tout bap-
tisé : contempler les cieux ouverts pour être témoin du Christ 
au cœur de ce monde. Grâce à la création de l’icône d’Étienne 
notre diocèse garde un lien spirituel avec Jérusalem et les sœurs  
bénédictines du Mont des Oliviers qui prient pour nos intentions. 
Nous sommes honorés d’être les dépositaires du dernier modèle 
que sœur Marie-Paul a créé avant d’être trop affaiblie par la  
maladie. Laissons raisonner en nous les paroles qu’elles nous a 
laissées en héritage   : « Ce diocèse m’est maintenant devenu très 
cher. Je souhaite à chacun d’être un apôtre comme saint Étienne, de 
transmettre à son tour tout ce que l’icône lui 
donne comme lumière, et ainsi de lumière en 
lumière la ville grandira et se développera et de-
viendra une vraie icône de Dieu, et je souhaite 
à chacun d’être une icône, une vraie, une icône 
vivante » (Août 2018 Jérusalem). 
Pour ceux qui voudraient en savoir plus sur 
sœur Marie-Paul : un livre est sorti aux éditions 
Parole et Silence avec le titre : « De silence et de 
lumière, sœur Marie-Paul, la tendresse du Père»
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La figure d’Étienne dans le livre des Actes des Apôtres
Pour approfondir notre connaissance de saint Étienne nous pou-
vons relire les chapitres 6 et 7 du livre des Actes de Apôtres. 
Même si dans les Actes des Apôtres la figure d’Étienne semble 
moins présente que celle de saint Paul, une lecture attentive nous 
permet de découvrir la place centrale d’Étienne.

Les chapitres 6 et 7 sont comme un point de pivot dans l’his-
toire de l’Église naissante. Dans le chapitre 6, les apôtres pour 
la première fois imposent les mains à d’autres disciples pour 
qu’ils soient au service (diakonos) de la communauté (Ac 6,1-6). 
C’est aussi le début de la persécution de l’Église, pourtant cette 
épreuve va devenir l’occasion d’annoncer pour la première fois la 
Bonne Nouvelle en dehors de Jérusalem (Ac 8,1-4).

Étienne le « témoin » du Christ

Le terme grec martus signifie dans le Nouveau Testament « té-
moin  », il désigne aussi dans la tradition le « martyr » : le croyant 
dont le témoignage va jusqu’au don de sa vie au nom du Christ. 
Ainsi quand Jésus annonce aux disciples : « vous allez recevoir une 
puissance, celle du Saint Esprit qui viendra sur vous, vous serez alors 
mes témoins... » (Ac 1,8) ; nous pouvons entendre : « vous serez 
alors mes martyrs ». Ce double sens souligne une réalité du té-
moignage chrétien. En effet, nous ne pouvons pas témoigner du 
Christ, mort et ressuscité, sans participer d’une façon ou d’une 
autre à son mystère pascal.

Étienne est le premier martyr, non seulement parce qu’il a été 
lapidé à cause de sa foi mais également parce qu’il a été témoin 
du Christ ressuscité par toute son existence. Dans les actes des 
apôtres, nous n’avons pas beaucoup d’éléments sur ce que fût la 

Approfondir
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vie d’Étienne mais nous pouvons en souligner quelques aspects 
essentiels. Étienne est fraternel, il est reconnu au sein de la com-
munauté comme un frère ayant « un bon témoignage » et rempli de 
sagesse (Ac 6,3). C’est la raison pour laquelle il est choisi avec six 
autres frères pour être « au service des tables », c’est à dire pour 
prendre soin des veuves et des plus fragiles au sein de la commu-
nauté. Les actes soulignent aussi qu’Étienne est un homme de 
prière, « plein de foi et d’Esprit Saint » (Ac 6,5). Enfin, Étienne est un 
missionnaire zélé. « Plein de grâce et de puissance », il opère « des 
prodiges et des signes remarquables » et aucun de ses persécu-
teurs ne peut s’opposer « à la sagesse et à l’Esprit » dont ses paroles 
sont empreintes (Ac 6,8-10).

Après avoir été le témoin zélé du Ressuscité, Étienne va parache-
ver son témoignage en imitant le Christ jusque dans l’offrande 
de sa vie.  À l’exemple de Jésus, il est accusé par de faux témoins 
(Ac 6,13) et conduit hors de la ville pour être tué (Ac 7,58), puis 
au cœur de l’épreuve Étienne pose deux actes essentiels qui le 
configurent à Jésus : dans la confiance il remet son esprit à Dieu 
(Ac 7,59) puis il prie pour que le péché de ses meurtriers leur soit 
pardonné : « Seigneur, ne leur compte pas ce péché » (Ac 7,60).

La fécondité du martyre d’Étienne

Le jour de l’Ascension, Jésus annonce aux disciples les trois étapes 
de la propagation de la Bonne Nouvelle : « Vous allez recevoir une 
force quand le Saint-Esprit viendra sur vous ; vous serez alors mes  
témoins à Jérusalem, dans toute la Judée et la Samarie, et jusqu’aux 
extrémités de la terre » (Ac 1,8).

Après les chapitres 2 à 5 où est relaté le témoignage que les 
disciples ont rendu à Jérusalem, saint Luc souligne comment le 
martyre d’Étienne a été le déclencheur de l’expansion de l’évan-
gélisation en dehors de Jérusalem. Après sa mort, « une violente 
persécution se déchaîna contre l’Église de Jérusalem. Tous, à l’excep-
tion des apôtres, se dispersèrent dans les campagnes de Judée et de 
Samarie […] Ceux qui s’étaient dispersés allèrent répandre partout la 
Bonne Nouvelle de la Parole ». (Ac 8,1.4)
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La troisième étape de l’évangélisation annoncée par Jésus,  
« jusqu’aux extrémités de la terre », commence avec la Bonne Nou-
velle annoncée aux grecs d’Antioche. À travers eux, nous perce-
vons les prémices de l’ouverture du monde païen à la lumière de 
l’Évangile. Saint Luc souligne à nouveau le lien avec le martyre 
d’Étienne : « Ceux-là donc qui avaient été dispersés lors de la tribu-
lation survenue à l’occasion d’Étienne poussèrent jusqu’en Phénicie, 
à Chypre et à Antioche, mais sans prêcher la parole à d’autres qu’aux 
Juifs. Il y avait toutefois parmi eux quelques Chypriotes et Cyrénéens 
qui, venus à Antioche, s’adressaient aussi aux Grecs, leur annonçant la 
Bonne Nouvelle du Seigneur Jésus. La main du Seigneur les secondait, 
et grand fut le nombre de ceux qui embrassèrent la foi et se conver-
tirent au Seigneur » (Ac 11,19-21).

Le lien spirituel entre le martyre d’Étienne et saint Paul

Ce n’est certainement pas un hasard si Luc souligne la présence 
de Saul lors du martyre Étienne avant qu’il ne devienne saint 
Paul, l’Âpôtre des nations. Les Actes précisent que Paul portait 
les vêtements de ceux qui lapidèrent Étienne et qu’il approu-
vait ce meurtre (Ac 7,58 et 8,1). Plus tard quand il témoignera 
de sa conversion, Paul évoquera lui aussi ce lien avec le martyre 
d’Étienne : « quand on répandait le sang d’Étienne, ton témoin, j’étais 
là, moi aussi, d’accord avec ceux qui le tuaient, et je gardais leurs vête-
ments » (Ac 22,19).

Le pardon donné par Étienne à ses meurtriers n’aurait-il pas été 
semence de vie et de conversion dans le jeune de cœur de Paul ? Il 
est beau de percevoir qu’à travers son martyre, Étienne participe 
mystérieusement à l’avènement de la mission de Paul.
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DEUX REGARDS SUR SAINT ÉTIENNE
Juliane Stern, auteur et metteur en scène de 
la pièce de théâtre "Je verrai le ciel ouvert"
Premier martyr, tel est le titre d’Étienne, la bande-

role dont il est inévitablement paré en toute occasion 
« premier martyr », un mort, donc, un premier mort mais un mort 
tout de même, par définition. « Martyr » cela ne se dit pas sans 
que soit aussitôt prononcé le genre de mort utilisé pour l’occa-
sion, bientôt les jets de pierre se chargent d’apporter leur lot de 
pittoresque au récit figé de cette vie brève. Celui que j’ai rencon-
tré est descendu de ce piédestal en forme de croche-pied, et s’est 
laissé approcher, plus vif que mort.

Vif, l’étudiant curieux, assoiffé de la parole de Dieu, habitant de 
Jérusalem, habitué du Temple où il se rendait pour accomplir les 
rituels de sa foi juive avec piété. Dans la bruyante Jérusalem, voi-
ci qu’entre celui qu’on n’attendait pas, que surgit ce nom inconnu, 
celui d’un Galiléen : Étienne se retourne.

Vif, l’homme à l’écoute de la Parole de Dieu, capable de la mémo-
riser et d’y circuler, familier des prophètes et des événements. 
Face au Sanhédrin, voici qu’on amène un être au visage d’ange et 
à la parole de feu : Étienne se tient devant Dieu pour tous.

Vif, alors même qu’on le laisse pour mort, car en lui se superpo-
sent l’image de la mort et celle de la vie éternelle : à la matériali-
té du sol répond le désir du ciel, à la violence des pierres la ten-
dresse de l’appel, à la soudaineté de la chute la promptitude du 
ravissement. Si les pierres jetées par ses bourreaux ont raison de 
son corps et de sa vie terrestre, voici que notre visage se relève 
et que nos yeux se dessillent : Étienne porte au-delà notre regard.

« Je vois le ciel ouvert » et notre âme avec la sienne saisit  
la réalité que voilait jusque-là notre incrédulité.
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Père Christophe Hadevis, co scénariste  
de la BD "La couronne d’Étienne" 

Saint Étienne est un imitateur du Christ, il suit ses pas. L’Évan-
gile pour lui n’est pas un vain mot et il va jusqu’au bout du don 
de sa vie pour le salut des autres, même de ceux qui lui font du 
mal. Cela ne s’est pas fait d’un coup. C’est le fruit d’une matu-
ration chez Étienne. Et que nous apprend-t-il ? Que cette ma-
turation s’est faite grâce à la fréquentation de Jésus dans la vie 
quotidienne. Que cette maturation s’est faite grâce à sa capacité 
d’intégrer l’Évangile dans sa vie progressivement, et de le res-
tituer dans le concret de son existence. Cette fréquentation du 
Christ laisse jaillir la lumière dans la vie d’Étienne, comme un feu 
d’artifice dans la nuit. L’extraordinaire jaillit dans l’ordinaire : le 
pardon et la prière pour les ennemis. Quoi de plus extraordinaire 
qu’une chose pareille ? Lorsque tout est sombre, faire jaillir la 
beauté, quelle belle mission ! À l’image du Christ pardonnant sur 
la croix, Étienne devient un autre Christ en laissant vivre en lui 
son Sauveur jusqu’au bout. Il meurt comme le bon grain au pied 
de Saul qui approuve son meurtre. 

Saul garde à ses pieds les manteaux des meurtriers, pendant 
qu’on lapide Étienne. Mais la graine du don de la vie de ce pre-
mier martyr va faire son chemin sous terre. Elle va rejoindre le 
persécuteur et éclore comme un éclair sur la route de Damas. Et 
le persécuteur va devenir le témoin à son tour. Quelle chose ex-
traordinaire que la puissance de l’Évangile vécue chez ceux qui la 
gardent dans leurs cœurs.

« Heureux les doux car ils posséderont la terre » disait Jésus, « La 
langue douce broie les os » dit le livre de l’Écclésiastique. Que la 
douceur du Christ diffusée en Étienne passe aussi dans nos 
cœurs. Dans ses paroles et ses actes, restitués dans le livre des 
Actes des apôtres, Étienne nous tend une couronne. Il nous passe 
le relais. Que cette couronne du témoin de l’Évangile continue sa 
route à notre époque, et à travers nous si nous le voulons bien.

-
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LES CIEUX OUVERTS
Rempli de l’Esprit Saint, il vit les cieux ouverts,

Et le Fils debout, à la droite du Père.

Étienne à genoux dans un dernier soupir,

Imita le Christ jusqu’en son martyre.

 

Les jets de pierres mortels, n’ont pu réprimer,

Ce premier témoignage, rendu à la vérité.

Ainsi le sang du juste répandu sur le sol,

Devint semence d’apôtre dans le jeune cœur de Paul.

Qui renonce à la vie, pour la gloire du Seigneur,

Recevra de ses mains, la couronne du vainqueur.

Menons le bon combat en cette terre hostile,

À l’image d’Étienne témoin de l’Évangile.

Mourir d’amour c’est mon seul choix,

Tout perdre pour renaître en toi.

Que l’Esprit Saint en mon histoire

Trace un chemin pour ta gloire.

(extrait du chant «Les cieux ouverts»,  
Loire en Gloire)
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PISTES POUR PRIER AVEC L’ICÔNE
Voici trois déroulements types pour prier avec l’icône de saint 
Étienne. Chaque groupe se laissera inspirer. 

• Prier avec des enfants

• Avec saint Étienne se mettre à l’écoute de la Parole

• Neuvaine à saint Étienne

Temps de prière avec des enfants rassemblés 
en groupes de caté ou en famille
1 - Installation du coin prière sur fond musical :

■ Apporter puis déposer un tissu rouge

L’animateur : « la couleur rouge symbolise le sang versé, c’est la cou-
leur du martyre. Le rouge est aussi symbole de la vie donnée ».

■ Apporter puis déposer en travers et en légère superposition sur 
le tissu rouge, un tissu blanc.

L’animateur : « la couleur blanche est signe de la pureté, de la vie avec 
Dieu ».

■ Apporter l’icône d’Étienne, la déposer sur un chevalet ou de 
sorte qu’elle puisse tenir debout.

Prendre quelques secondes de silence. 

■ Pour finir, déposer une bougie allumée près de l’icône.

 

2 – Prier avec l’icône :

■ Dans le silence inviter les enfants à contempler cette icône. Puis 
leur demander de décrire ce qu’ils voient.
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L’animateur : « Regardons cet homme debout… Il s’appelle Étienne. Il 
est habillé tout en rouge car Étienne va accepter de mourir sans se re-
beller, sans renier sa grande amitié et proximité avec Jésus. Il a un rond 
doré autour de la tête, une auréole, car c’est un saint. A ses pieds, des 
pierres, un tas de pierres. Ce sont tous les cailloux qu’on lui a lancés et 
qui l’ont fait mourir.
Il a été lapidé à cause de sa foi car c’était un ami de Jésus et il ne l’a pas 
caché, il a même témoigné. Étienne par ses paroles dérangeait tous 
ceux qui ne voulaient pas croire que Jésus est le fils de Dieu. L’Esprit 
de Dieu habitait le cœur d’Étienne… d’ailleurs regardons son visage, il 
est doux et aimant. Ses yeux sont fixés sur Jésus le Christ et ses mains 
tendues nous le montrent”. 

■ Faire circuler une corbeille remplie de pierres et demander à 
chacun d’en prendre une. Prendre ensuite un moment, yeux fer-
més si possible, pour toucher cette pierre 

L’animateur : « cette pierre est froide, dure, rugueuse, aux bords 
coupants, aux bouts piquants, un peu comme peut l’être parfois 
notre cœur. Prenons un moment pour regarder quand, dans notre 
vie, nous avons eu le cœur dur, où nous nous sommes fermés,  
incapables d’accueillir les autres, de les aimer, où nous avons eu 
des paroles piquantes, méchantes, de rejet. » 

■ Inviter les enfants à déposer leur pierre sur le tissu rouge.

L’animateur : « Nous déposons devant Étienne notre pierre qui repré-
sente nos rejets, nos peurs (des moqueries par exemple), nos difficultés 
à aimer ».

■ Prendre un temps de silence puis déplacer la bougie allumée 
pour la mettre au milieu des pierres

Pendant ce temps chanter : Taizé - Jésus le Christ 

Jésus le Christ lumière intérieure,
ne laisse pas les ténèbres me parler !
Jésus le Christ lumière intérieure, 
donne moi d’accueillir ton amour ! 
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■ Contempler le Christ 

L’animateur : « Le Christ qu’Étienne nous invite à contempler a le 
regard tourné vers le Père, tout comme sa main droite levée vers le 
ciel. Son autre main est dirigée, tendue vers Étienne en signe d’accueil, 
comme pour nous dire que : Jésus relie les hommes au Père ».

■ Déposer une grosse pierre un peu plate* sur le tissu blanc. 

■ L’animateur : « cette grosse pierre représente le cœur aimant de Jé-
sus ». 

■ L’animateur prend chaque petite 
pierre qu’il pose une à une sur la 
grosse pour bâtir un cairn.

■ L’animateur : « Étienne témoi-
gnait d’un Dieu qui aime tellement 
les hommes qu’Il ne peut que leur 
pardonner et, comme Jésus qui s’ex-
clama au moment de sa mort « Père, 
pardonne-leur », Étienne, mourant sous les jets de pierres s’écriera : « 
Seigneur, ne leur compte pas ce péché.  Oui comme Jésus, Etienne a un 
cœur grand qui aime et qui pardonne ». 

■ Chant gestué : L’amour de Dieu 

L’amour de Dieu est si merveilleux (x3)
L’amour de Dieu.
Si haut qu’on ne peut passer par-dessus
Si profond qu’on ne peut toucher le fond
Si large, qu’on ne peut en faire le tour 
Oh l’amour de Dieu. 

■ L’animateur : « Entre Étienne et le Christ, une ville entourée de mu-
railles, c’est Jérusalem. Ville où vivent ensemble des hommes, des 
femmes, des enfants, de différentes cultures, de différentes religions. 
Lieu de conflit, mais aussi, pour nous Chrétiens, le lieu où Jésus, notre 
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ami et Seigneur est mort sur la croix et est ressuscité le troisième jour. 
Arrêtons-nous et regardons au milieu de cette ville, le tombeau ouvert 
et vide… La vie est plus forte que la mort ».

■ Déplacer la bougie éclairée entre l’icône et le cairn.

■ « Regardons de nouveau Étienne… il est là… debout entre ciel et terre, 
présentant le monde à Jésus-Christ qui, lui-même présente Étienne au 
Père ».

■ Chant : Debout, resplendis | Il Est Vivant 

Jérusalem, Jérusalem quitte ta robe de tristesse
Jérusalem, Jérusalem chante et danse pour ton Dieu.

 

3 - Avec Étienne tournons-nous vers Dieu, Celui que Jésus nous 
a invité à appeler « Père », et disons ensemble :

Notre Père qui es aux cieux,
que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne,
que ta volonté soit faite, sur la terre comme au ciel.
Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour,
pardonne-nous nos offenses,
comme nous pardonnons aussi
à ceux qui nous ont offensés
et ne nous laisse pas entrer en tentation,
mais délivre-nous du mal.
Amen.

 

■  Tracer sur nous le signe de la croix.

NOTA - * S’il est difficile de trouver des pierres, possibilité soit de les dessiner 

et de les découper dans du papier, soit d’utiliser des legos, ou des duplos. 
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Avec saint Étienne se mettre à l’écoule  
de la Parole
Prévoir un coin prière avec l’icône.
Allumer une bougie
 
Se mettre en présence de Dieu

■  En silence, par un signe de Croix, un refrain à l’Esprit Saint ou un 
chant de louange.

■  Ensemble prendre la prière du jubilé (cf. dernière de couver-
ture).

Se mettre à l’écoute de la Parole

■  Lire une première fois le texte à voix haute, puis vivre le “temps 
personnel” à partir des pistes proposés ci-dessous.

Actes Apôtres 6,1-8 
En ces jours-là, comme le nombre des disciples augmentait, les 
frères de langue grecque récriminèrent contre ceux de langue 
hébraïque, parce que les veuves de leur groupe étaient désa-
vantagées dans le service quotidien. Les Douze convoquèrent 
alors l’ensemble des disciples et leur dirent : « Il n’est pas bon 
que nous délaissions la parole de Dieu pour servir aux tables. 
Cherchez plutôt, frères, sept d’entre vous, des hommes qui 
soient estimés de tous, remplis d’Esprit Saint et de sagesse, et 
nous les établirons dans cette charge. En ce qui nous concerne, 
nous resterons assidus à la prière et au service de la Parole. »
Ces propos plurent à tout le monde, et l’on choisit : Étienne, 
homme rempli de foi et d’Esprit Saint, Philippe, Procore, Ni-
canor, Timon, Parménas et Nicolas, un converti au judaïsme, 
originaire d’Antioche. On les présenta aux Apôtres, et après 
avoir prié, ils leur imposèrent les mains.
La parole de Dieu était féconde, le nombre des disciples se 
multipliait fortement à Jérusalem, et une grande foule de 
prêtres juifs parvenaient à l’obéissance de la foi.
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1) Temps personnel
■ Les Actes des Apôtres nous donnent de précieux éléments sur 
la vie de l’Église des premiers siècles. Dans ce passage sont dis-
tinguées différentes vocations vécues dans et au service de la 
fraternité. 
8 Quelle est ma vocation propre, les charismes que Dieu m’a donné 
et que je mets ou pourrais mettre au service de la communauté ?
8 Étienne est d’abord appelé au service des tables, et l’Esprit-Saint 
le conduit au-delà, jusqu’au témoignage et au martyre. Comme 
Étienne, est-ce que je reste intérieurement disponible aux appels de 
l’Esprit-Saint ?

■  Seconde lecture du passage des Actes 6,1-8 à voix haute.

2) Temps d’échanges en groupe
■  « Ils leur imposèrent les mains » évoque le geste de l’ordination 
mais plus largement la prière de la communauté chrétienne pour 
que l’Esprit saint donne la force de servir.

8  Dans notre petit groupe (équipe en mouvement, fraternité ….) 
Comment mieux nous porter les uns les autres afin que chacun 
donne le meilleur de lui-même ? 
8 Comment au sein de la communauté paroissiale pouvons-nous 
nous encourager les uns les autres pour favoriser la croissance des 
charismes de chacun ?

■ Se tourner vers Dieu

Seigneur Jésus, aide-nous à reconnaître ces appels intérieurs 
destinés à te servir. Aide-nous à répondre à l’appel de l’Église et à 
marcher à ta suite.
8 Chacun pourra s’il le souhaite exprimer sa disponibilité pour  
servir….

 ■  Avec saint Étienne, serviteur des hommes et témoin du Christ, 
pour répondre « oui » à l’appel de nos frères, nous prions « Notre 
père… »
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Neuvaine à saint Étienne
 « Durant cette neuvaine, demandons avec Étienne la disponibi-
lité à l’Esprit Saint qui fit de ce jeune chrétien, l’humble serviteur 
des hommes et le fidèle témoin du Christ ».
Après avoir médité le texte qui correspond au jour de la neuvaine, 
nous pouvons prier un Notre Père, 10 Je vous salue Marie et finir 
par le Gloire au Père. 
Chacun pourra évidement adapter la prière au contexte dans  
lequel elle est vécue.

Premier jour

■ Actes des Apôtres 6-10 : « Ils se mirent à discuter avec Étienne, 
mais sans pouvoir résister à la sagesse et à l’Esprit qui le faisaient 
parler ».

Seigneur à l’exemple d’Étienne pose sur nos lèvres des paroles 
de sagesse, de bénédictions. Que l’Esprit Saint nous donne les 
mots pour encourager, réconforter, vivifier nos frères, les bénir. 
Par la sagesse de Saint Étienne et à son exemple, nous te prions :  
« Notre père… »

Deuxième jour

■ Actes des apôtres 7,1 : Le discours d’Étienne : « Frères et sœurs 
écoutez. Le dieu de gloire apparut à notre père Abraham, encore en 
Mésopotamie avant de s’établir à Harran… ».

Pour la transmission de l’Évangile : Seigneur, je te rends grâce 
pour la foi qui m’a été transmise par les témoins que tu as mis sur 
ma route. Je te prie pour tous ceux qui par leurs paroles, leurs 
actions ont trouvé les mots pour me conduire jusqu’à toi et trans-
mettre la Parole de Dieu. En action de grâce pour les témoins qui 
ont su m’annoncer la Bonne Nouvelle :  parents, grands-parents, 
prêtres, amis, catéchistes, nous te prions : « Notre Père… »
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Troisième jour

■  Actes des apôtres 6,2 : « Les Douze convoquèrent alors l’ensemble 
des disciples et leur dirent : « Il n’est pas bon que nous délaissions la 
parole de Dieu pour servir aux tables. Cherchez plutôt, frères, sept 
d’entre vous, des hommes qui soient estimés de tous, remplis d’Esprit 
Saint et de sagesse, et nous les établirons dans cette charge ».

Les actes des apôtres nous donnent de précieux éléments sur 
la vie de l’Église des premiers siècles. Dans ce passage sont dis-
tinguées différentes vocations vécues dans la fraternité. Pour 
répondre aux nombreux besoins de l’Église et du monde, nous 
sommes appelés au don de nous-mêmes. Seigneur Jésus, aide-
nous à reconnaître ces appels intérieurs destinés à te servir. 
Aide-nous à répondre à l’appel de l’Église et à marcher à ta suite.

Avec saint Étienne pour répondre « oui » à l’appel de nos frères, 
nous prions « Notre père… »

Quatrième jour

■ Actes des apôtres 6,9 « Intervinrent alors certaines gens de la  
synagogue dite des Affranchis, ainsi que des Cyrénéens et des 
Alexandrins, et aussi des gens originaires de Cilicie et de la province 
d’Asie. Ils se mirent à discuter avec Étienne (…)

Dans nos familles, dans nos paroisses, sur nos lieux de vie, des 
personnes s’adressent à nous en quête de sens, en quête de Dieu    
Nous te prions Seigneur pour tous ceux que nous rencontrons et 
qui te cherchent … Esprit Saint, pour eux, nous te disons d’un seul 
cœur : « Notre père… »

Cinquième jour

■ Actes des apôtres 7, 51 « Nuques raides (…) toujours vous résistez 
à l’Esprit Saint ! »

Vivre sous l’impulsion de l’Esprit Saint : Étienne connaît la troi-
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sième personne de la Trinité. Il l’expérimente dans la vie de l’Église 
naissante, suite à la Pentecôte. Esprit Saint « assouplis ce qui est 
raide, réchauffe ce qui est froid, redresse ce qui est dévié ».

Sous l’impulsion de saint Étienne, aide-nous Seigneur à « déver-
rouiller » nos résistances, à nous laisser conduire par le Souffle 
vivifiant de l’Esprit : « Notre Père… ».

Sixième jour

■ Actes des apôtres 6, 15. « Tous ceux qui siégeaient au Conseil su-
prême avaient les yeux fixés sur Étienne, et ils virent que son visage 
était comme celui d’un ange ».

Au moment du procès qui le conduira au martyre, le visage 
d’Étienne est resplendissant. Il ne peut cacher qu’il est animé 
d’une grande force et d’une grande paix. Il est comme transfiguré, 
tant et si bien que les témoins le comparent à un ange ! Seigneur, 
fais que mon visage soit lumineux, qu’il laisse paraître ton amour 
comme un vitrail se laisse envahir de lumière. Que ton amour 
reste lisible sur mon visage en toutes circonstances.

À l’exemple d’Étienne, nous te prions « Notre Père… »

Septième jour

■ Actes des apôtres 7,60 : « Il fléchit les genoux et dit, dans un grand 
cri  : « Seigneur, ne leur impute pas ce péché ».
L’icône nous montre les pierres du martyre d’Étienne.  Nous 
sommes souvent ensevelis par toutes sortes de pierres : le péché 
des autres mais aussi nos propres péchés.

Seigneur, renouvelle notre vie au milieu des embûches, des 
pierres posées sur notre chemin. Tu connais les limites qui nous 
empêchent d’avancer, les jugements, les paroles qui ont pu être 
blessantes, nos propres peurs. Au milieu de ces pierres qui ja-
lonnent nos vies, nous croyons à la puissance transformante de 
ton pardon.
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Par l’intercession d’Étienne, donne-nous un cœur de miséri-
corde  : d’un seul cœur, nous prions : « Notre Père … » 

Huitième jour
■ Actes des apôtres 7,59 « Étienne, pendant qu’on le lapidait, priait 
ainsi : « Seigneur Jésus, reçois mon esprit ».

Saint Étienne, premier martyr, marque cette amitié avec le Père. 
Dieu n’est pas un personnage lointain, vengeur mais bel et bien 
proche. Il lui parle comme à un ami, un père, un créateur, un sau-
veur. Un lien d’amour les unit. Que nous puissions préserver, en-
tretenir, ce lien d’intimité avec le Père.

À l’exemple et par l’intercession de saint Étienne, nous te prions  : 
« Notre Père… »

Neuvième jour

■ Actes des apôtres 7, 55-56.  « Mais lui, rempli de l’Esprit Saint, 
fixait le ciel du regard : il vit la gloire de Dieu, et Jésus debout à la 
droite de Dieu. Il déclara : « Voici que je contemple les cieux ouverts 
et le Fils de l’homme debout à la droite de Dieu ».

La scène est dure et terrible mais le regard d’Étienne est déjà fixé 
sur la Gloire de Dieu dans le ciel. Étienne a un regard prophétique 
au cœur de son martyre. Ce regard d’éternité donne à nos vies un 
relief nouveau et nous permet de discerner les priorités dans nos 
vies. Étienne goûte aux joies de la vie éternelle. 

Seigneur, par l’intercession de saint Étienne, donne-nous ce  
regard d’éternité : « Notre Père… »
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Viens Esprit de Pentecôte, don du Père !
Poursuis aujourd’hui, chez nous, 
        ton œuvre d’évangélisation.
Comme les Apôtres, donne-nous l’audace
        de proclamer les merveilles de Dieu,
dans toutes les langues,  
       par la diversité des charismes.

Viens Esprit d’amour et de vérité !
Transforme-nous en disciples-missionnaires,
        pour que nous fassions la joie de ceux
        qui ne connaissent pas encore ton amour.
Nous te les confions, 
       que leurs cœurs s’ouvrent à tes dons,
       que leur vie soit renouvelée par l’Évangile.

Viens Esprit de sainteté !
Par l’intercession de saint Étienne,
         serviteur des hommes et témoin du Christ,
donne à notre Église d’être toujours plus
         ardente, fraternelle et missionnaire.  

                                   AMEN


